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Le R. r. M»rie Louis en costume militaire se trouve placé au centre. Ses deux compa-

gnons sont deux diacres de ses amis.

LE R. P. MARIE-LOUIS

Il cf^i picMiuc iiiiomm <l;iii> la pami-x' iiiai> mi li' ciiiiiiait liicii an coiivciit

(les rcliKifiiMv oti il riait ixmr lc> Smiiis im iliivttciii- Iits <"sliiii(' et \mir les

iK'iisioiinaii-cs un cliaiiclaiii tirs iioimi.iiii'.

Il est smloill CKiiiiii an iiioi:;i>t("'n' oii ><> ((mtiiif> Kanli'iit un si.uvfiiir

tnV affectueux île se> exeellentes (|nalilés <le re>|>rit et <ln eieuf <'<.liinu" (le

ses vertus reliKi''ii^''^
. ,, ,1

\ct\ielleiiient le I{. P. Maiie-I.oui- e-i auniiiiiief suppléant (lans la

Division (le Naiicv dn 20e ('(Ups (l'.\iin(-e, celte Din.-'iun ,l( fn; 1 «rnufiil

(le tonte rarni<'-e'fiai.<;aise. dont ixT.-onne en France ne peut prononcer le

nom sans un sentiment <li 'iertt'- patrioti(|Ue et d'atteiulnssement.

Le Pt're parmi tous r. !i('ros avait liientt'it comiuis une citation et si

croix (le pierre. Depuis il e>t venu (l'autics citations et la cnnx s'est agro-

inrnt(?e de iitiliiies et d"('toile>.

Lui aussi est tout auréoN'' de gloire.

Dieu veuille ([u'elle ne lui soit pas fatale, et ([Ue lui aussi puisse nous

revenir avec son (om|)aKnon dhi'roïsme. le IVre (.;r<^goire, jouir a Limoilou

des charmes de la paix et de la vie religieuse!


